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Le Genre c’est un mot revenu de l’anglais 
Gender, qui s’emploie toujours au singulier,  
à la différence des genres grammaticaux.

C’est l’étude du rapport entre les hommes  
et les femmes dans la société, et du rapport 
entre les images du masculin et celles du féminin.

C’est la constatation que, partout et depuis 
toujours, ce rapport constitue un système  
de domination des hommes sur les femmes.

C’est un système qui repose non sur  
la différence des sexes, mais sur des rôles 
imposés dès la plus petite enfance.  
Ces rôles briment l’épanouissement et la liberté 
des filles, on le sait, mais aussi ceux des garçons.

C’est le moyen de rendre visibles ces 
inégalités, qui paraissent naturelles et ne  
le sont pas.  
Les femmes et les hommes ont les mêmes 
cerveaux et les mêmes aptitudes, aux 
mathématiques comme aux exploits sportifs.

C’est le moyen de mieux comprendre comment 
fonctionnent les êtres humains et les sociétés,  
et de les faire progresser.

Ce n’est pas une théorie.  
C’est un outil d’analyse des rapports entre  
les hommes et les femmes, pour de nombreux 
scientifiques, médecins, sociologues, etc.

Ce n’est pas le refus de la nature.  
Personne ne nie les différences biologiques. 
Mais là où on laisse tout pouvoir à la nature,  
il ne reste qu’une loi, celle du plus fort.

Ce n’est pas un moyen d’endoctrinement 
parce que ce n’est pas une doctrine ni une 
idéologie. C’est un outil pour l’égalité entre  
tous les individus.

Ce n’est pas un moyen d’influencer les futurs 
choix de vie des enfants, mais de leur faire 
construire leurs droits et leur liberté.

Ce n’est pas une machine de guerre contre 
la famille. C’est l’éducation au respect 
des différences individuelles.
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Les mouvements féministes ont fait avancer  
les droits des femmes vers plus d’égalité,  
en réclamant des droits spécifiques comme 
la maîtrise de leur corps et de leur fécondité ;  
et en réclamant pour elles les droits de tous,  
droit de vote, droit au travail, égalité  
des salaires, etc.

Aujourd’hui les politiques de genre visent 
directement l’égalité dans tous les domaines  
de la vie, sans faire des femmes une catégorie 
séparée. Nous vivons dans une société mixte :  
nous voulons la mixité des droits.

Le vieux système patriarcal est un rapport  
de pouvoir qui prive les sociétés des 
compétences et des talents des femmes.  
Nous n’en voulons plus. Nous savons que 
l’égalité des femmes et des hommes est  
un progrès pour les hommes comme pour  
les femmes.

C’est aussi une condition absolue de la 
démocratie. L’égalité entre les femmes  
et les hommes est désormais inscrite dans  
les textes internationaux et européens.  
Mais après les principes, il faut la faire entrer 
dans la réalité, en commençant dès la petite 
enfance : c’est la responsabilité des parents  
et de l’école.


